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Il y aurait beaucoup de sujets à traiter. Cet été a été riche en événements et en informations 
diverses. La rentrée également. Nous ne pouvons qu’être stupéfaits devant la Perfection de 
ce qui EST, quel que soit ce que nous pouvons en penser ou croire. 
 
Chacun est à sa juste et parfaite place : il n’y a donc rien à défendre ni à revendiquer, 
ni d’a priori ni de préconçu. 
 
Nous disons à nouveau que nous sommes ouverts à la discussion et à l’échange dans le 
respect réciproque des opinions des uns et des autres. Nous répétons également qu’il n’est 
pas question que l’on nous impose quoi que ce soit, y compris du point de vue d’une 
quelconque vérité qui ne peut être que partiale et incomplète. 
 
La discussion et l’ouverture d’esprit ne sont pas synonymes d’obéissance et de 
servilité envers n’importe quelle idéologie, y compris celle des plans dits de Lumière. 
 

CULTURE DE L’ASCENSION ET INTEGRITE – METTEZ BAS VOS 
MASQUES SINON CE SONT EUX QUI VOUS METTRONT BAS 
 
Les temps sont là et tous nous le savons. Les choses se font de manière graduelle et tout est 
orchestré de manière parfaite. 
 
Cependant, gardons-nous bien d’en faire un concept branché à la mode "Ascension and Co" 
qui séparerait l’expérience présente de l’information que chacun reçoit. Les temps 
messianiques ne sont pas une nouvelle culture pour personnes en mal de racines ou de 
sens existentiel. 
 
Car il n’y a tout simplement pas de culture ni de l’ascension ni de l’éveil. 
 
Les temps actuels sont ceux de la discipline et du retour à l’ordre divin. Ce qui signifie que 
chacun est à même de choisir en conscience les nouvelles règles qu’il souhaite voir 
appliquer à sa vie. 
 
Les textes des uns ou des autres sont des invitations à choisir et à se souvenir. Ce ne 
sont pas des dogmes tout faits, et encore moins afin d’éviter une quelconque 
démarche personnelle intérieure. 
 
Nous pensons qu’il y a plusieurs voies d’éveil et d’évolution des consciences dont 
font partie les textes de type médiumnique. Mais nous insistons encore sur le fait que 
ces textes ne suffisent pas en soi. Ces textes ne sont pas des prétextes à 
l’enfermement et à la paresse. Bien au contraire. 
 
Comme le rappelait récemment une de nos sœurs, nos Grands Frères et Sœurs n’ont 
pas besoin de nos faiblesses et de nos failles, mais bien de notre puissance et de 
notre intégrité pour œuvrer sur ce plan avec nous. 
 
L’une des grandes problématiques de l’Humanité est sa faculté de détourner et de 
pervertir ce qui pourrait la libérer en instrument de domination sur autrui. 



Quels que soient les êtres qui sont intervenus dans notre histoire, la responsabilité première 
en revient à chacun de nous. La libération de chacun (et notre liberté retrouvée) ne peut se 
faire qu’en acceptant une conversion radicale en soi-même vers l’origine de notre être au-
delà de l’être. 
 
Les temps actuels ne permettront plus cette forme de domination ni d’aucune autre forme 
d’ailleurs, pas plus que ce temps ne permettra de violence basée sur l’appropriation d’une 
vérité supposée ou d’une expérience transcendante particulière. 
 
La Fée des Trois jours qui nous est apparue il y a quelques jours sous la forme d’une 
petite fille (toute-puissante dans sa réelle innocence) va être là pour remettre les 
pendules à l’heure et pour montrer de manière radicale à chacun à quelle heure il 
tourne concrètement. 
 
Le registre de l’ascension and Co (et de l’éveil des consciences) peut très facilement devenir 
une "culture" de référence avec les uns qui savent et les autres qui devraient savoir ou 
connaître, non sans une pointe de mépris ou de commisération… Une culture de plus, 
encore et à jamais ? 
 
La culture mentale centrée sur l’appropriation d’expérience, la connaissance et le 
savoir, est la reproduction à l’identique de ce qui tue la civilisation actuelle : à savoir, la 
formation d’un masque à travers lequel la relation à l’autre et au "tout autre" était devenue 
(deviendrait encore ?) comme indispensable, ce qu’on appelle en philosophie l’altérité, c’est-
à-dire la relation à l’autre en tant que radicalement autre. Ceux qui sont intéressés par ce 
domaine peuvent lire ou relire les écrits d’un Carl Gustav JUNG sur la notion de persona, 
terme d’origine grec qui désigne le masque en terre cuite que mettaient les acteurs grecs 
pour jouer tel ou tel rôle. 
 
Cette "culture" a pour conséquence qu’un certain nombre de personnes continue à 
s’identifier à quelque chose ou à quelqu’un. 
 
Nous rappelons que les processus d’identification sont des phénomènes psychiques 
connus de l’inconscient humain et d’une partie de l’inconscient collectif qui joue avec 
ces plans. 
 
Nous rappelons que les identifications sont faites pour être dépassées et ce, de 
manière définitive. Il est plus que temps car bientôt il ne sera plus temps ! 
 
Le radicalement autre dont la forme la plus sublime est celle de La Relation à nous-même 
qu’on nomme Soi, Moi Supérieur, Etre Suprême Individualisé (selon les écrits de Ray King), 
Etre Divin, Etre Réel, etc. se fait toujours SANS intermédiaire. Prétendre à la nécessité 
d’un masque culturel, qui n’est qu’une forme de reconnaissance basée a priori sur des 
valeurs communes, est tout aussi illusoire que de prétendre parce que deux personnes 
aimeront le même type de chocolat, alors ces deux personnes auront forcément le même 
type de rapport avec les producteurs de cacao, ou bien que les méthodes de production du 
cacao soient semblables… 
 
Le danger de notre époque, et nous nous sommes déjà exprimés là-dessus, est la 
reproduction de ce masque. 
 
Le « développement personnel », les "nouvelles" formes de soins ou de guérison, les 
nouvelles formes de relation au monde dont fait partie le « channeling » ou encore de 
nouvelles formes de chamanisme à l’occidentale, tout cela peut faire l’objet d’une 
nouvelle culture et d’un nouveau masque… Et donc d’une nouvelle forme de 
domination sur l’autre et en premier lieu sur soi-même ! 



 
Alors, prenons garde de ne pas refaire les mêmes erreurs et que les outils, qui sont là 
certes pour nous aider à nous libérer, ne deviennent pas à nouveau des moyens de 
contrôle de la liberté de l’autre comme de la nôtre. N’oublions pas non plus que tous les 
outils actuels sont une Grâce pour l’Humanité et pour chacun d’entre nous. 
 
C’est pourquoi il est si important que le processus d’éveil des consciences et de libération 
prenne en compte la totalité de l’être et de l’ensemble des secteurs de vie de chacun afin 
qu’aucune faille ne puisse plus s’y introduire et nous enchaîner à nouveau. 
 
L’Humanité n’a plus besoin de secte ni de masque. Elle n’a pas besoin de nouveau 
gourou de l’éveil ou de l’ascension. La Vie elle-même s’en charge directement de la 
manière la plus radicale qui soit. 
 
L’Humanité a besoin d’authenticité et d’intégrité, de vérité à soi-même, de vérité à l’autre, et 
de vérité au tout Autre qui nourrit l’Etre dans ses profondeurs et l’oblige au dépassement de 
ces limites, de ses limites. 
 
Maître Jésus et tant d’autres maîtres qui ne sont finalement que de vrais hommes et 
de vraies femmes, ont témoigné de cela : à savoir que les Pharisiens sont de toutes 
les époques et que la liberté de l’Esprit incarné en action par le Cœur Sacré est 
également de toutes les époques. 
 
Quand allons-nous cesser les uns les autres de combattre pour ce que nous croyons 
être vrai et ce que nous croyons être faux ? 
 
Car si nous écoutons bien notre Cœur, nous ne savons rien de tout cela car nous 
savons bien qu’il en est autrement. 
 
Dans la paix joyeuse du Christ Eternel. 
 
Luce et Loriel 
 
Vous pouvez diffuser ce témoignage à condition que vous fassiez référence à notre Lettre Providence N°26 
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